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Des sens à sa Vie
L’art du sens et de la question

par Delphine Lhuillier

infos • mot de la fin…

P

artir dans le bon sens, donner un sens à
sa vie, éveiller ses sens… De la dimen-
sion la plus pragmatique à la plus exis-

tentielle, comme un fil d’Ariane, ce mot
magique: « sens »! Si vous consultez un dic-
tionnaire, vous lui trouverez une foultitude
de définitions et de locutions… plus « insen-
sées » les unes que les autres! Mises bout à
bout, vous découvrirez associées au mot des
notions aussi différentes que les perceptions,
l’instinct, la finalité de l’existence, la connais-
sance, l’intuition, la raison, le jugement et
bien sûr, l’orientation… 
Ne trouvez-vous pas que c’est un savoureux
paradoxe de voir cohabiter les perceptions et
l’instinct avec la raison et le jugement qui si
souvent mènent en nous une lutte sans
merci? Nous sommes peut-être la savante
alchimie de tous ces ingrédients et de
tous ces paradoxes apparents . Et si
ce tout donne un sens à notre vie,
ne serait-ce pas plutôt une
consistance? Car il est peut-être
plutôt question de qualité de vie
que de sens… En effet, à quoi
me sert-il, quand j’y pense, d’aller
dans la bonne direction si le che-
min n’est pas doux, intense, riche, pro-
fond, léger, vibrant, serein, aimant? Ma
capacité à ressentir le plaisir de chaque ins-
tant vécu est d’ailleurs une bonne mesure.
C’est une dynamique globale, un « vivre »
intégral : élargir mes perceptions, me fier à
mon instinct, ne jamais cesser le questionne-
ment intérieur, connaître. C’est aussi savoir
juger, être capable de discerner (un appui
certain pour mon ressenti). C’est affiner ma
capacité à raisonner, à analyser ; le tout agis-
sant dans une globalité chaotique et finement
construite. 
Le sens donné à ma vie n’est plus alors une
direction, ni un but en soi. En réalité, il s’ac-
tualise à chaque instant en moi, sous le feu de
mes expériences. Je n’y réfléchis pas, le sens
de ma vie agit par lui-même et se redéfinit en
permanence dans une direction qui souvent
m’échappe. C’est sa part de mystère. 
Alors, avons-nous besoin de sens pour vivre?
Vivre ne suffit-il pas? Question existentielle
depuis la nuit des temps me direz-vous.
Après des années d’un regard laborieux posé
sur ma vie, j’ai choisi à la fois de vivre pleine-
ment, sans retenue, et de continuer à m’inter-
roger pour sans cesse réactualiser l’état de
mes croyances et de mes fonctionnements.
C’est vrai, nous ne nous rendons souvent

même pas compte que ce qui guidait nos vies
avait changé de direction. Que ce qui repré-
sentait l’essentiel était devenu subsidiaire. 
Or, même le sens que je donne à ma pratique
se réactualise. Je ne pratique plus aujourd’hui
comme hier et comme sans nul doute
demain. Parfois, je m’égare, je m’éloigne. Par-
fois, je vis des révélations, j’accède à une nou-
velle dimension. Alors, dans quel but prati-
quons-nous? C’est une vraie question pour
savoir où je me place, vers quoi je peux évo-
luer. Je pratique pour aller mieux, pour aller
bien, pour oublier, pour m’épanouir, pour
être efficace, pour le plaisir, pour rien?… Et
pour qui? Pour moi, personne, les autres, la
société, la nature, le monde, pour les généra-
tions futures?… Est-ce que je pratique avec

amour? Dans l’effort? Quel est son goût?
Suis-je pleinement éveillée ou suis-je

anesthésiée?
La dépression se vit quand il n’y
a plus d’en-vie, quand la vie n’a
plus de sens dit-on couram-
ment… Ah, c’est donc bien qu’il
y en eût un avant… Mais

lequel? Cela pourrait bien être
le « sens du vivre » ou un sens inné

dont nous parfois nous nous cou-
pons. Et la conscience? Elle pourrait seu-

lement être l’expression de la vie, mais peut-
être prend-elle sa source ailleurs… A moins
de réaliser un authentique « travail » sur soi,
difficile de savoir si je suis dans la simplicité
du « vivre » ou dans le « vivre » qui m’a été
inculqué par mon entourage ou ma culture.
Si mon entourage n’est plus à l’image de ce
que je voyais, si la culture qui m’a donné un
sens s’écroule… Que se passe-t-ilalors? Suis-
je comme ces oiseaux qui ont, transmis en
eux, le sentiment spontané du trajet à suivre?
Ouhaouh, c’est vraiment vertigineux tout ça!
Alors, une nouvelle proposition pour conclu-
re : peut-être devrions-nous dire « donner des
sens à notre vie » plutôt que lui donner un
sens. Parce qu’il n’y a pas qu’une vérité, il y
en a plusieurs. Et c’est une perspective géné-
reuse de percevoir une pluralité. C’est l’espa-
ce du possible. Et puis, « donner des sens à
notre vie », c’est aussi lui « donner du ressen-
ti » : mieux voir, mieux goûter, mieux
entendre, mieux toucher, mieux sentir…
mieux ressentir. Par tous les pores de notre
peau. C’est ça la douce puissance de la senso-
rialité. That’s the meaning of life! 
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Stages en Islande
Découvrez un lieu 
de stage magnifique. 
Une terre d’extrêmes 
où l’énergie coule à flots !
N’hésitez pas 
à vous renseigner :
www.alkemia.is

Festival de Jeux
pour la conaissance
de soi à Lyon
Venez passer 2 journées
créatives dans une
ambiance joyeuse, 
profonde et chaleureuse,
les 23 et 24 otobre pro-
chains… Vous découvrirez
dans la bonne humeur les
vertus du jeu. Une plétho-
re d’ateliers et de créa-
teurs de jeux réunis dans
un même événement !
tél. : 04 92 65 52 24
contact@souffledor.fr
www.souffledor.fr

Dernière minute !
Pour toutes celles et ceux
qui sont à la recherche 

de musique pour leur 
pratique, Fabrice
Tonnellier vient d’en-
registrer un nouveau
CD : « Reiki, pléni-
tude ». Disponible

aux éditions du Souffle
d’Or : www.souffledor.fr
› « Aïkido, l’œuvre d’une

vie de Kisshomaru
Ueshiba », paru 
chez  Budo Éditions :
écrite de la main 
de son fils, cette 
biographie de 
Morihei Ueshiba, 

fondateur de l’Aïkido,
détaille la vie incroyable
et souvent périlleuse 
de cet homme au statut 
légendaire. 
Incontournable.
› « Du Pithécanthrope 

au karatéka, la
longue marche de
l’espèce humaine » : 
le dernier ouvrage 
de Patrice Van 
Eersel. A dévorer !
Publié chez Grasset.

Le sens 
de ma vie agit
par lui-même. 


